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L'INAUeURATION DU PONT DE QUART 
Dimanche 27 avril a été officiellement 

inauguTé le grand pont qui irelie, à Vil-
lefranche, le terrìtoire des Con\munes 
de Quart, Brìssogne et St-Marcel. 

Il s'agit d'un grand pont en beton 
arme sur deux arches qui donnent l'im-
pression de grande solidité et d'élégan-
ee. Avec celui de Champdepraz, c'ést 
le plus grand des ponts qui traversent 
la Doire. 

Entièrement construit aux frais du 
Conseil de la Vallèe, il représente une 
des plus belles réalisatìons de l'auto­
nomìe. 

A 9h 30 toutes les Autorités se réu-
nissaient à la Commune où un vin 
d'honneur était offert par MM. les Syn-
dics de Quart, de Brìssogne et de St-
Marcel. 
Etaient présents, avec M. le Président 
de la Junte avt. Caverì, M. le Séna-
teur Page, MM. les Assesseurs Bionaz, 
Fosson, Deffeyes, MM. les Conseillers 
Berthod, Bréan, Manganonì, et Dé-
saymonet. M. le Grand Vicaire repré-
sentait Mgr. l'Evéque. Le Genie Ci-
vil était représente par son ingénieur 
en chef M. Gaiatto. 
Peu après on procédait à l'inauguration 
de la centrale téléphonique de Quart, 
spécialement étudìée par M. Oderio, 
l'actif directeur de la Stipel d'Aoste; 

Aussì la fontaìne publique située le 
long de la route du pont était inau-
gurée. 

Les Autorités et la population de 
Quart, Brìssogne et St-Marcel se réu-
nissaient ensuite autour de l'Autel ins-
tallé près du pont, où la Messe était 
c<*lébrée par M. le Cure de Quart, tan-
dis que le Cure de Brìssogne dìrigeait 
les chantres. 

M. le Grand Vicaire (Mronon^ait un 
magnifique sermon rappelant que ton­
te grande réalisation humaine doìt a-
voir aussì une profonde significatìon 
spìrituelle et relìgìeuse. 

Après la Messe, M. Bosset, Syndic 
de Quart, pronon^ait une eloquente a-
dresse de bienvenue aux Autorités et 
à la poppulatìon. 

C'était après le tour de M. Bionaz, 
Assesseur aux Travaux Publìcs, chef 
du département qui a dirige ces impor-
tants travaux. 

M. Bionaz fit remarquer que le Con­
seil de la Vallèe a entrepris cette cons-
truction avec une vision très ouverte 
de l'avenìr. Ce pont, dìt-ìl, est la pré-
misse d'un grand développement rou-
tier, d'un* réseau de belles routes car-
rossables qui relìeront « l'endroit » aux 
Communes de Brìssogne, PoUeìn et St-
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Le hultlème anniversaire 
de la mort d'Emile Chanoux 

Le. 18 mai 1944, le Notaire EMI LE CHANOUX était victime de la 

barbane nazi-fasciste, 

On croyait qu'en éliminant le Chefy on aurait anété la marche de% 

idées, qw'on aurait étouffé notre esprit de liberté. 

Combien cet espoir a été illusoire ! Les valdótains ont groupé leurs for-

ces, ih ont suivi les lignes mattresses du programme trace par leur Martyr, 

ils ont continue leur lutte, ils ont retrouvé leur liberté et leur digriité. ^ 

On n*arréte pas la marche des idées! 

En immolant sa vie pour elles, Emile Chanoux nous a enseigné que les 

idées, si elles sont justes, si elles soni grandes, n*admettent pas de compro-

mis opportunistes. 

Soyons dignes de cet exemple! 

Nous qui avons tire de ses lettres, de ses écrits, les idées mattresses de 

tous no8 programmes, sachons toujours tirer de son exemple Vinspiration de 

notre conduite morale et politique. 

» » * 

Un service funebre sera célèbre à Aoste (Eglìse de Saint Ours) samedi 
17 mai à 7,30. Nous y invitons tous nos adhérents. 

Les Sectìons de l'Union feront sa voir dans chaque commune le jour et 
l'heure du service. 

Votez List Valdòtaine! 
Voici l'insigne (contrassegno) des listes 

valdótaines. 

Pour la défense de l'autonomie, pour l'ave-

nir et le bienélre de ootre Commune et du pags^ 

Valdótains! Votez la liste valdòtaine dans 

les Communes suivantes: 

Alleili, Aoste, Arnaz, Arvier, Avise, 
Ayas, Bard, Brìssogne, Brusson, 
Challant- Saint -Victor, Chambave, 
Chamois, Champorcher, Charven-
sod, Chétillon, Cogne, Courmayeur, 
Doues, Fénis, Fontainemore, Gl-
gnod, Hòne, Issime, Joven9an, La-
Thuile, Lllllanes, Montjovet, Mor-
gex, Ollomont, Oyace, Perloz, Rhd-
mes ' Notre- Dame, Rhdmes-Saint-
Georges, Rolsan, Saint-Denis, St-
Nìcólas, Saint-Pierre, Saint-Rhémy 
en Bosses, Torgnon, Valgrisenche, 
Valpelllne, Verrayes, Vllleneuve. 

Les meilleurs Ualdòiains, ceux qui défendent la 
liberté et le progrès ,du paìfs font tous partie des 

listes Valdótaines / Donnez leur vos voix / 

L'Union Valdòtaine patronne aussi les 
listes suivantes: 
PONT'STMARTIN: Pro Pont-St-Martin 

ayant pour insigne l'écusson de 
la Vallèe d'Aoste et le pont ro-
main. 

VERRÈS: Pro Verrès - ayant pour 
insigne le pont et le cliàteau. 

SAINT-VINCENT: Pour notre Pays -
ayant pour Insigne une monta­
gne et une €;as&ade ; ANTEY: Lis­
tes A et B; AYMAVILLES: Edel­
weiss ; CHALLANT-SAINT-ANSELME .-
Concorde, ordre et travall ; CHA-
TILLON : Pro Chdtillon ayant pour 
insigne le Chdteau d'Ussel ; DON-
NAS: Edelweiss, pour le Pays; 
ÉTROUBLES: Deux tours et un 
p o n t ; LA MAGDELEINE : i i S t e S A e t 
B; LASALLE: Edelweiss, pour le 
Pays ; QUART: une charrue et un 
champ; ST CHRISTOPHE : L'ÓCUS 
son de la Commune ; SARRE : 
Edelweiss et le Mont Paiòre ; 
VALTOURNANCHE: Chamois, Union, 
progròs, autonomie; GABYi Edel­
weiss. 

. / 
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L'inauguration du Pont de Quart 
(suite de la 

Marcel. Il rappelle que les parlementai-
res, qui visitèrent la Vallèe d'Aoste, 
Pété pas$é, avaient adiniré ce pont, un 
travaìl qui démontre que la Région 
sait entreprendre et réaliser. Il fait en-
suite état des difficultés techniques ren-
contrées pendant l'exécution des tra-
vaux et qui obbligè<rent la Junte à au-
toriser l'installation d'énormes caissons 
en beton pour soutenìr l'épaule de la 
rive droite. 

Après ces discours, très applaudìs, 
M. l'avt. Caveri, Président de la Jun­
te, prìt la parole: 

Monseigneur, 

Messieurs les Syndics de Quart, Bris-
sogne et St-Marcel, 

Chers amis. 
Le IQ novembre 1948, la Junte Re­

gionale déìibérait dHnclure la construc-
tion du poni de Quart dans le prò-
gramme des travauoc publics. Le 25 
novembre 1948, le Conseil de la Vallèe 
déìibérait à san tour, Aujourd'hui, ce 
pont est une réalité : il est, après le 
pont de Chambave, inauguri en 1948, 
et après le pont de Champdepraz, inau­
guri en 1950, le troisième pont cons-
truit en ,Vallée d'Aoste en ces demiè-
res années. 
•y La construction du quatrième pont, 
celui d'Avise, vieni de commencer. 

Le pont de Quart, qui a coUté 50 
millions de lires, avec les indemnités 
d'eoepropriation, permettra de valoriser 
la rive droite de la Doire, surtout les 
Communes de St-Marcel et de Brisso-
gne. 

Ce n'est pas très loin de ce pont qu'a 
commencé un ouvrage grandiose : Ven-
diguement de la Doire, par la cons­
truction des barrages et d'un canal de 
drainage. 

Ce n' est pas très loin de ce pont 
qu*on a construit le premier trongon 
de la route de la Colline de Quart et 
qu'on construira bientót de deuoeième 
trongon. 

Au dessus encore on a fait dHmpor-
tants travauce de reboisement. 

Sur Vautre rive on construira la nou-
velie route qui unirà la Commune de 
Brissogne et la nouvelle route de Saint-
Marcel. 
—C'est donc tonte une ferveur nou­
velle de travail, qui anim,e nos Commu­
nes et la Vallèe d'Aoste toute entière. 

Ces ouvres parlent ici le langage muet 
et éloquent des chiffres et des rèalités 
concrètes. Ces preuves démontrent que 
la Renaissance de la Vallèe a commen­
cé depuis plusieurs années. 

Ceux qui disent qu'à VAdministra-
tion de la Vallèe on dori, subissent un 
dementi, qui est sans réponse. 

Une grande partie de notre travail 
est un travail obscur et ingrat. Hier 
soir fai voulu compier le nombre des 
délibérations de la Junte à Vègard du 
pont de Quart: il y en a 35. 

Cesi une vèritable nage dans le pa­
pier, dans le papetasses; parfois on a 
Vimpression d'eru étre submergés, par­
fois on a Vimpression que notre tra­
vail soit semblable à celui de ces Da-
naiades, du mythe ancien, qui étaient 
condamnées à remplir d'eau des pa-
niers, qui re remplissaient et se vidaient 
èternellement. 

Une seule chose démontre à noìis 
mémes que nous ne sommes pas des 
Dandides : la vision des oeuvres qui 
ont été construites. 

Mais il y a une chose, que Vous de-
vez méditer, chers amis de Qvxirt, de 
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Brissogne et de St-Marcel : ces oeuvres 
eoeistent aujourd'hui, puree que le peu-
ple valdótain tout entier, au dessus 
des diffèrences de parti, a pris con-
science de soi méme, après vingt an­
nées de servitude, après la préparation 
de ceuoo qui ont espéré dans la liberti 
lorsque tous les autres s'étaient rèsi-
gnés à la soumission, après les durs 
combats de ces partisans, qui ont fé-
té encore une fois leur 25 avril, après 
ces assemblées populaires qui nous ont 
pernii d'obtenir l'autonomie^ 

Cette autonomie a été réjointe, mal-
gré le travail souterrain de ces enne-
mis de la .Vallèe, qui, gpidés par M. 
Palmas, ont envoyé en 1947, à l'As­
semblée Constituante, un mémoire à 
chaque député contraire à cette auto­
nomie, de ces mémes ennemis de la^ 
Vallèe qui ont publié, toujours en 1947, 
un manifeste, en demandant au Gou-
vemement une indemnitè, pour les non 
valdótains, résidants en Vallèe d'Aos­
te, afin de les récompenser des domma-
ges produits par l'Autonomie, 

C'est avec ces mémes personnes qu'on 
nous a propose de faire une alliance 
en ces jours, alliance que nous avons 
repoussé, parce que si nous sommes 
toujours préts de lancer un pont qui 
nous unisse à tous ceux qui ont tra-
valile ou qui travailleront demain pour 
l'Autonomie et pour la liberti et l'a-
venir de la Vallèe, quelle que soit leur 
couleur, quelles qu'aient été les dis-
cussions du passe, nous n'aurons ja-
mais le courage ou Vimpudence de nous 
montrer unis, ni avec ceux qui ont 
cherché de torpiller notre Statut ra­
gionai, ni avec ceux qui voudraient 
rèsusciter ce regime, qui a fait verser 
tant de larmes et tant de sang. 

Tous les presenta applaudirent ce 
discours et suivirent M. le Président 
qui allait couper le ruban. 

Au dìner, M. Revillod, Syndic de 
Brìsogne donna lecture des lettres de 
M. l'avt. BondaK Président du Conseil, 
MM. les Assesseurs Berthet et Fresia 
et de M. le Député Farìnet, il remer-
cìa ensuite tous les présents, dans sa 
verve inégalable. 

M.. le Sénateur Page prit ensuite la 
parole pour brosser un tableau des plus 
fouillés de l'histoire du pont de Quart. 
Souci éternel de toutes les admìnistra-
tions communales, ce problème atten-
dait depuis des siècles sa solution. Il 
fallait arriver à une solution definitive 
qui eùt mis fin à l'éternelle saignée 
du bdjet des communes intéressées. 

Il fallait arriver à l'autonomie, s'é-
cria M. le Sénateur Page, pour que 
nous puissions poser ce problème qi 
n'a pas tarde d'étre résolu à l'éntière 
satisfaction de tous. 

Les paroles de M. le Sénateur susci-
tent l'enthousiasme. 

M.me Désaymonet porte ensuite l'a-
dhésion des conseillerg de son groilpe 
qui a, lui aussi, appuyé ce magnifique 
travail. 

Dans l'après-midi les réjoussances 
commencent d'un coté et l'autre du 
pont et dans le bourg de Villefranche, 
tout remis à neuf, tout pare de dra-
peaux et d'oriflammes. Partie de foot-
bal, musique, dhants de la chorale de 
Nus, chansons villageoises, gaité de 
tout le monde, tei est le cadre dans le-
quel s'est clóturée cette belle joumée, 
qui marque une date non seulement 
po\ir les communes intéressées, mais 
aussi pour tout notre pays. 

La liste Valdótaine à Aoste 

A La-Salle - Donnas 
Gaby - Aymavilles 
votez VEdelweiss 

Cet insigne figure 
\^ aussi dans nos lìstes 

de minorité 

Nous avons re9u de toiis ies' mi-
lìeux les meìlleurs compliments pour la 
formation de notre liste. 

Elle comprend les représentants de 
la Ville et de la campagne, des ou-
vriers et des paysans, des artisans et 
des commer^ants, des techniciens et 
des intellectuels. Il s'agit d'une forma­
tion qui donne entière confìance et 
dont les hommes sauront répondre aux 
espoirs des électeurs. 
1) BERARD OCTAVE, Colonel en re-

traite, Ex-Commìssaire du Touris-
me, Directeur de la Post - Bellica 

2) BELLOT EMMANUEL, artisan 
3) BERTHOD HUMBERT, commer-

$ant 
4) BERTHOD NICOLAS, docteur en 

sciences commercìales, profésseur 
5) BERTIN ALDO, geometre, pro­

fessioniste 
6) BERTON LOUIS, docteur en 

droit, procureur 
7) BIONAZ LOUIS, employé (Pont 

de Pierre) 
8) BREUVE' ERNEST, geometre, 

employé (Porossan) 
9) CAVERI EMILE, docteur en chi-

mie, employé 
10) CHAMONIN ANDRE', agriculteur 

(Bùsseyaz) 
11) CHARBONNIER SYLVAIN, agri-

culteur (Arpuilles) 
12) COSSARD ITALO, enseignant é-

coles moyennes 
13) CRETON ADOLPHE, employé 
14) DAME' MAURICE, agriculteur 

^Excenex) 
15) DAVITE DOMINIQUE, geometre, 

employé 
16) DUC CONSTANTIN, avocat pro­

cureur 

Votez la list* n. 5 

17) FAVRE JEAN, employé 
18) FAVRE OSVALD, artisan 
19) FRASSY LEON, chef ouvrier 
20) GERBELLE PHILIBERT, chef 

ouvrier 
21) JANS HECTÒR, mécanicien (St-

Martin) 
22) JEANTET OTTINO, docteur en 

sciences commerciales, employé 
23) JUNOD JOVIEN, agriculteur (St-

Martin) 
24) MARQUET EMILE, ouvrier (Ar­

puilles) 
25) MARTEN PEROLINO JEAN, di-

rigeant industriel 
26) MILLOZ ERNEST, docteur vété-

rinaire 
27) MOCHET FLAVIEN, geometre, 

professioniste 
28) NOUSSAN ZEPHIRIN, employé 
29) PASCAL LEO, employé 
30) PAVETTO ANTOINE, cpmmer-

9ant 
31) PERRUCHON MARIE CELES­

TE, Veuve Notake Chanoux 
32) PERRUCHON ALEX. VINCENT 

contremaitre entrepreneur 
33) PROMENT ATTILIUS, ouvrier 

St-Martm) 
34) PHILIPPOT DAMIEN, employé 
85) RASSAT CLAUDE, agriculteur 
36) VALLET EMILE, ouvrier 
37) VERCELLIN PIERRE FELIX, 

commeryant 
38) VEVEY SAMUEL agriculteur (Po-

rossan) 
39) VIETTI PIERRE, geometre, em­

ployé 
40) VUILLERMOZ ALBERT, geome­

tre, syndicaliste 

Le deuxième concours 
régional de chant 

Dimanche 27 avril a eu lieu à Aoste le 
2.ènie Concours Réciònal de Chant. 

Dès le matin, la place Emlle Chanoux voyàit 
évoluer nos jeunes valdótalnes en leurs cos-
tumes régionaux. Graves, les uns: ceux de 
Sìilnt-Vincent, munificents, les autres: ceux 
de Gressoney, c'était bien là la synthèse de 
notre àme. 

A 14 heures, le Théàtre Giacosa ouvrait ses 
portes pour laisser entrer le public. 

A ce sujet, excusez-moi cette parenthèse, 
mais il faudraìt que Fon songeat en haui 
lieu à doter la Ville d'un théàtre qui n'en 
porte pas seulement le nom. Plus de mille 
personnes ont dù stationner dehors, et plu-
sieucs étaient munies' de cartes d'invitation! 
La laute n'en est pas aux organisateurs, mais 
à l'éxigulté des locaux qui, dès l'ouverture, 
malgré le servIce d'ordre, furent pris d'as-
ìsaut. Des hauts parleurs avaient été, heureu-
sement, Iminìlts sur la rue Xavier ^e Mals-
tre et la Place Chanoux. 

C'est devant une salle comble que les Cho-
rales prìmées se sont fait entendre. 

La R.A.I. avait envoyé une volture pour 
l'enregìstrement. Nous voulons, dans ces co-
lonnes, remercler chaleureusement Monsieur 
le Profésseur Broussard, envoyé special de la 
R.A.I. qui a su, malgré les difficultés techni­
ques, assurer un enregistrement remarquable. 

Le Jury, compose de MM. les Professeurs 
Luigi Perracchio, Mario Ceirano, Gino Oli­
vero, proclama le palmarès: 

HORS CONCOURS 
SCHOLA CANTORUM DU GRAND SEMl-

NAIRE, médaille d'or et 25.000 lires. 

CHOEURS MIXTES 

ler prix: MORGEX, Fanion d'honneur et 
25.000 lires; 

2ème prix (ex-aequo), COMITE» DES TRA-
DITIONS VALD., coupft ftt 2*.fM lires; 

GRESSONEY, coupé et 20.000 lires; 
NUS, coupé et 20.000 lires; 
VALTOURNANCHE, coupé et 20.000 lires. 

3ème prix: SAINT-VINCENT, médaille d'ar-
gent et 15.000 lires; 

4ème ppix (ex-aequo): AYAS, diplòme et 
10.000 lires; 

CHARVENSOD, diplòme et 10.000 lires. 

CHOEURS DE FEMMES 
ler prix (ex-aeqùo): PONT-ST-MARTIN, mé­

daille vermeil et 20.000 lires; 
ORPHELlNAT, médaille vermeil et 20.000 
lires; 

2ème prix: CHATILLON, médaille d'argent 
3ème prix: ECOLE NORMALE, diplòme et 

et 15.000 lires; 
15.000 lires. 

CHOEURS D'HOMMES 
ler prix (ex-aequo): GIGNOD, meédaille ver­

meil et 20.S9Q lires; 
ST. OURS, médaille vermeil et 20.000 lires; 

2ème prix: VERRES, médaille d'argent et 
15000 lires. 

CHOEURS DE VOIX BLANCHES 
COLLEGE NATIONAL D'AOSTE. médaille 

d'honneur et 10.000 lires. 
Les applaudissements de l'assistance démon-

trèrent, qu'en effet, le Jury avait bien Jugé 
en àme et en conscioice. 

M. l'Assesseur Aimé Berthet presenta les 
excuses des autres Autorités de l'Adminis-
tration regionale, retenues à Quart par l'in-
auguration du grand pont sur la Doire. Puis, 
au cours d'une brève allocution, il se con­
gratula avec toutes les Chorales de la Val­
lèe et leurs dirigeants pour cette magnifique 
manifestation qui affirme, une fois de plus, 
que la musique ou le chant, s'ils n'adoucis-
sent pas les moeurs, contribuent, au moins, 
à les rendre «gentils» sulvant la délicieuse 
expression dt nos alcux. 

r 
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Jje Syndicat HPaldòtain est fonde 
Une grande assemblée generale des 

Travailleurs Valdótains a eu lieu à Aos­
te au Théàtre Giacosa dans la matinée 
de dimanche 20 avril. La Section des 
Travailleurs de la Gogne avait convié 
à cette réimion les représentants des 
travailleurs de l*ont-St-Martin, Verrès, 
Chàtillon, Morgex, La-Thuile, afìn de 
leur soumettre ies Statuts du Syndicat 
autonome qu'un comité, élu à cet ef-
let, avait étudiés. 

Plusieurs Présidents de nos Sections 
et de nombreux travailleurs des envi-
rons d'Aoste, jusqu'à Gignod et Char-
vensod, étaient présents. 

Sur l'estrade, parée aux couleurs vai-
dótaines encadarant le tableau d'Emile 
Chanoux, avaìent pris place les mem-
bres du Comité exécutif, chargés de l'é-
tude des Sta tu ts : M. Fosson Pierre, 
Assesseur, MM. les géomètres Breuvé 
et Vuillermoz, Créton,' BioUey, Ravet, 
Jordan, Péacquin, Tamone, Boniface, 
Fourier, Bois. 

M. l'Assesseur Deffeyes représentait 
le Comité centrai de l'Union. 

La séance s'étant ouverte à 10 heu-
res, M. Fosson prit le premier la pa­
role en sa qualité de Président de la 
Section des Travailleurs: 

Chers Amia de l'Union, 
Chers Amia Travailleurs, de l'Union 

et de la Campagne! 
Je dois, avant tout, vous remercier 

d*étre venus aujourd'hui en si grand 
nombre. C'est là une démonstration, 
sHl y en avait besoin, de Vintérét que 
vous prenez au Syndicat Vaìdótatn, 
doni la création est sentie dans tonte 
la Vallèe, 

Il se peut que parmi vous il y ait 
quelqu'un qui ne soit pas du méme 
avis, On dira certainement que nous 
voulons diviser les travailleurs, que 
nous risquons de nous isoler etc, etc, 
Vous n'aurez qu'a regarder attentive-
ment ces oppositeurs et vous reconnai-
trez en eux ces mémes dirigeants ou 
uctivistes, d'un parti ou de Vautre, 
qui tout naturellement, ne peuvent 
qu'ètre contraires à Vaffirmation d'un 
Syndicat Autonome qui soit un véri-
table instrument de défense des tra­
vailleurs au lieu d'étre IHnstrument de 
défense des intéréts de parti. 

Nous avons toujours soutenu que 
dans Vintérét des travailleurs, les Syn-
dicats devraient étre indépendants des 
partis. C'est pourquoi, après les évè-
nements du 14 juillet 1948, qui avaient 
déterminé la première scission syndica-
le, nous avions lance Videe d'une Cham­
bre de Travail Regionale Autonomie, 
dans le but de maintenir cette unite 
que nous estimions étre la meilleure 
défense des Travailleurs, 

Nous avions fait, à cet effet, plu­
sieurs réunions des dvQérents coufants 
syndicauoc à VHòtel de Ville, sana a-
boutir à aucun. résultat pratique, é-
tant donne Vintrangigeance des deux 
courants: C.G.I.L, et L.C.G.I.L. 

Bien de temps est passe depuis lors; 
d' autres courants syndicaux se soni 
formés; les contrastes entre les organi-
sutions nationales se sont agrandis et, 
tous, nous avons pu constater que trop 
souvent, swrtout dans ces demiers 
temps, la défense des intéréts des tra-
imilleurs a été subordonnée à des con-
sidérations d'ordre politique répondant 
aux directives de partis puissants et 
centralisés. 

Il sutfirait de rappeler la longue agi-
tation dans les mines de Cogne à Co­
lonna. Entendons-nous bien: nous ne 
voulons pas nier le droit de grève, mais 
ie pense que vous serez tous d'accord 
quand nous affirmons qu'il est inutile 
de se mettre en grève pour atteindre 
ces mémes résultats qu'on aurait pu 
atteindre par le moyen d'une franche 
discussion entre les représentants qua-
lifiés des travailleurs et les organes de 
direction des Sociétés, 

L'arme de la grève est une arme ef­
ficace et pour ce méme motif dange-
reuse; il faut savoir s'en tervir avec 

prudence et dans les cas de toute né-
cessité; dans le cas contraire elle se 
retourne cantre la méme catégorie 
qu'elle devrait défendre. 

Malheureusement les ouvriers de Co­
lonna le savent trop bien! 

Ainsi dans la circonstance que je 
viens de citer, comme dans bien d'au-
tres d'ailleurs, la Section des Travail­
leurs Valdótains de la " Cogne " est 
intervenue pour résoudre une question 
qui menagait désormais la situation 
méme d'un grand nombre de travail­
leurs des établissements d'Aoste. 

Ce serait trop long de rappeler ici 
toute l'histoire de ces interventions ; 
aucune propagande n'a été faite pour 
en signaler le mérite qui revenait à 
notre section, mais il est bien cepen-
dant que l'on sache que ces interven­
tions ont évité de tristes conséquences^ 
pour les travailleurs et soit pour les 
nombreuses catégories économiques qui, 
de la bonne marche de la Cogne, ti-
rent leur possibilité de vie. 

Bien d'autres exemples pourraient é-
tre cités pour démontrer avec quel a-
veuglement les syndicats, de pari et 
d'autre, ont parfois traité des ques-
tions vitale» pour nos intéréts. 

On pourrait leur demander aussi ce 
qu'ils ont fait jusqu'ici pour les travail­
leurs de la campagne et pour les pe-
tits propriétaires. 

La Section des Travailleurs de la Co­
gne, qui compte maintenant cinq an-
nées de vie, s'est développée de plus 
en plus. 

D'autres sections se sont formées 
dans les centres industriels plus irripor-
tants de la Vallèe. Leur intervention 
dans la vie syndicale des vsines a été 
rèmarquable mais, n'ayant pas une si­
tuation juridique définie en tant que 
syndicat, bien des fois elles n'ont pu 
participer aux pourparlers officiels, mé­
me quand la résolution du problème 
était celle suggérèe par ses adhérents. 

De ces prémisses derive la nécessitè 
de former le Syndicat Autonome Val-
dótain des Travailleurs. Depuis long-
temps on en parie, A un certain mo­
ment nous avons eu des doutes, je ne 
vous le cache pas: c'était quand nous 
étions peu à y penser, mais aujour-
d'hui tous ces doutes ont disparu par­
ce que e'est vous, ouvriers valdótains, 
c'est vous, paysans valdótains, qui l'a-
vez voulu, parce que c'est vous qui, 
en ces demiers temps, nous avez pous-
sés et encouragés à le réaliser. 

Cette constatation est bien importan­
te ; elle démontre le progrès que les Val­
dótains ont fait dans ce champ. 

Oui, mes chers amis, ces décisions 
qui viennent d'en bas sont l'essence 
méme de la démocratie; il faut conti-
ner sur ce chemin, il est nécessaire cui-
tiver cette piante fragile de la démo­
cratie en lui apportant chacun sa con-
tribution, car seulement avec Vaide de 
tous elle prend force et grandira sai-
suine et robuste, 

Anirès ces parolies, très applaudies, 
M. Fosson passe à la lecture et à l'ex-
plication des princiipaux articles des 
statuts que nous publions sur ce mé­
me numérc. 

M. Albert Vuillermoz prend ensui-
te la parole sur l'organisation du syn­
dicat. 

L'organìsation de notre syndicat — 
dìt-il — est la prémisse principale pour 
atteindre les points contenus dans no­
tre programme. Il est nécessaire que le 
conseil de direction et les adhérents 
soient dans le contact le plus étroit 
possible car, à travers la libre discus­
sion, on doit arriver à trouver toute 
solution. D'autre part, les dirigeants 
doivent sentir l'encouragement de la 
base et s'informer sur la situation. 

L'organisation des Valdótains est 
très laborieuse du fait que la plupart 
d'entr'eux habite hors de la ville et 
que, de ce fait, les réunions sont dif-
fìciles à oi'ganiser. H faut vaincre ces 
difficultés et aussi l'indifférence en ac-
croissant le sentiment de l'organisation. 

Si notre organisation sera possible, 
comme nous en sommes certains, nous 
pourrons entreprendre courageusemént 
cette nouvelle route du syndìcalisme 
valdòtain. 

M. Vuillermoz termine, très applau­
di, en donnant lecture des articles 
ayant trait à l'organisation du mou-
vement. 

La discussion s ' étant ouverte, M. 
Manganonì prend la parole pour met­
tre en garde l 'auditoire-sur le danger 
d'une division des forces ouvrières. M. 
Manganoni fait cependant de nombreu-

)ses et inutìles divagations sur la poli­
tique generale et sur le Conseil de la 
Vallèe en reprenant les principaux ar-
guments, que nous connaissons à pré-
sent par coeur, de sa polémique. 

L'assemblée l'invite souvent à res-
ter dans les termes de la discussion et 
M. Fosson réplique aux objections fai-
tes qui révèlent l'intention unilaterale 
d'un parti . 

Le Statut est enfìn approuvé par l'as­
semblée, sauf deux voix contraires des 
communistes. 

Arrivé en retard, M. Viérin voudraìt 
prendre la parole en oppositeur, mais 
l'assemblée exprime son avis contrai­
re. 

M. l'Assesseur Defifeyes prend ensui-
te la parole. 

Nous publierons son discours sur no­
tre prochain numero. 

Après ces paroles, M. Bois, qui a 
été appelé au secrétariat du syndicat, 
hiiinsic un tableau programmatique de 
l'association à laquelle il se dédie avec 
enthousiasme et dévouement. 

Nous publierons son discours sur no­
tre prochain numerò. 

Après que .M. Ravet eùt enthousias­
me l'auditoire par une eloquente adrel-
se en patois de Saint-Vincent, la séan­
ce fut levée au chant de « Montagnes 
Valdòtaines ». 

Les mensonges 
dites sur la piace le 20 avril 

A la veille des électiohs il est op-
portun de démasquer ceux qui ont le 
toupet d'injurier l'autonomie et les Val­
dótains et de s'approprier du mérite 
de traVaux qu'ils n 'ont pas fait. 

Qu'on sache donc que les travaux 
suivants n 'ont pas été exécutés par 
ìa Commune d'Aoste, mais par le Con­
seil de la Vallèe : 

1) Route d'Arpuilles et d 'Excenex; 
2) Route de Porossan; 
3) Elargissement de la rue Festaz; 
4) Acqueduc de St-Martin de Cor-

léans. • 
3) Cimetière de Arpuilles (Excenex) 
Le Conseil de la Vallèe a donne des 

subsides pour rétablir le bilan de la 
Commune d'Aoste^ 

Le Conseil de la Vallèe a donne 
10.000.000 de lires à l 'Eca d'Aoste. 

La Bibliothèque a été rétablie grà-
ce aux subsides du Conseil de la Val­
lèe qui paye 3 de ses 4 employés. 

Le Conseil de la Vallèe a donne leis 
fonds nécessaires pour révisionner le 
Pian d'extension (piano regolatore). 

Le Conseil de la Vallèe a déjà ache-
té le terrain pour un jardin public (der-
rière la Tour de Bramafam). 

Le Conseil de la Vallèe a déjà al-
loué les fonds pour construire les éco-
les du Pont de Pierre. 

Le Gouvernement a construit leis é-
coles des maisons ouvrières. 

Qu'a-t-elle fait l'Administration com* 
munale d'Aoste? zèro, rien. 

A la veille des élections, elle a pour-
vu à installer l'illumination au nèon. 
C'est bien peu. C'est méme rien. 

Que les valdótains sachent que la 
Commune d'Aoste a refusé la residen­
ce à des valdótains de Sarre et d'au-
tres communes pour la donner à qui 
nous savons bien. 

Elle a aussi préféré de donner du 
travail aux demiers venus plutót qu 'à 
des valdótains qui l 'attendaient depuis 
longtemps. 

Les démagogues disent des menson­
ges que les faits se chargent de de-
mentir. 

A l'éGole bótelière 
de Lausanne 

La Commissioni nommée par le Conseil ré-
gional a choisi les élèves suivants pour l'E-
cole Hdtelière de Lausanne: 

M.elle Joconde Bich (Valtournanche) ; M.elle 
Bréan Dolores (Verrès); M. Savin Vicquéry 
(Brusson); M, Francois Charles (Challant St-
Victor); M, Fermo Champion (St-Marcel); M. 
Marius Oreiller (St-Pierre); M. Udo Ottoz 
(Courmayeur). 

Ces élèves ont commencé ces jours pas-
sés le cours de service tandis que MM. Tru-
chet, Plassier, Bosonin, Farcoz e M.elle Fer­
retti ont entrepris le cours de cuuisine. 

M. Truchet venait d'achever son stage à 
Staad, M. Plassier était de retour d'Arosa, 
M. Engaz de St-Moritz, M. Bosonin de Vil-
l&rs, M. Farcoz de Genève, M. Quey de Arosa. 

Gràce à l'initiative du Conseil de la Val­
lèe, département du Tourisme, nous aurons 
bientót une élite de personnes qui pourront 
donner une orientation plus» moderne au dé-
veloppement de notre hòtellerie. Il ne sufflt 
pas en eCfet de construire des hótels si l'on 
ne pourvoit pas à la formation du person-
nel de direction. Ce travail de formation' se­
ra lent mai il était temps de le commencer. 

La Direction de l'Ecole Hótelière a fait sa­
voir que tous nos élèves s'étaient faits re-
marquer par leur bonne volente. 

MM. Truchet, Ferretti et Plassier ont re-
gu le meilleur des classements. 

La noa'fdle école de Charoensod inaagarée officiellement le 6 avril 
M. le Président Caveri parie à la foule (Cliché Bérard), 
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La fièvre électorale commence à s'emparer 
de la Ville. Les murs soni littéralement re-
couverts de pancartes. Les listes offlcielles 
vont ètra publiées. 

La nótre porte le n. 5. Elle est apparentée 
avec la Démocratien Chrétienne. Le;: deux 
listes social - communìstes, bien que camou-
flées, sqnt bel et bien apparentées. 

Et dire qu'on nous disait de rester seuls... 
naturellemeht pour faire l'intérét de ceux 
qui s'empressaient de nous indiquer la route 
solitaire. 

« « * 
M. Astolphe Landi, geometre au Conseìl 

de la Vallèe, et M.elle Lucienne Paletto de 
Issime, se sont épousés à Aoste le 14 avril. 

Le méme jour, à la Paroisse de St-Etienne, 
ont uni leur destinée M.elle Bruna Allera 
et M. Ercole Bellino. 

Nous ^adressons nos souhaits les meilleurs 
à ces nouveaux foyers qui viennent d'ètre 
créés. 

Cbamporclier 
Le 6 avril a eu lieu la réunion plénière de 

l'Union Valdòtaine organisée par M. Baudin. 
Uune huitantaìne de membres étaient pré-
s«Ti.\.s. tA.. VÀssesevtx "Defle^e^ souVl̂ Ti-eL Vlxxi-

imrtance de notre mouvement et la nécessité 
que Champorcher — qui est la patrie d'Ori­
gine dami le Clianoux — ait une torte sec-
tion. 

La réunion s'est clóturée dans une belle 
atmosphère de camaraderie. 

C h a m p o l n e 
Mercredi 23 avril a eu lieu à l'Hotel Cas-

tor l'inauguration du premier cours d'hotel-
lerie organisé par le Conseìl de la Vallèe, 
Assessorat au Tourisme. 

A la cérémonie d'ouverture étaient pré-
sents avec M. le Conseiller Bréan, M. le 
Commandeur GuiJlet, M. le Syndic et M. Fa» 
vre, Président du Syndicat d'inìtiative. 

Une vingtaine de jeunes gens, entre fiUes 
et gargons, ont donne leur adhésion à ce 
cours dont la direction est confiée à M. Coc-
quoz avec la compétence qu'on lui connait. 

Ce cours durerà une quinzaine de jours. 
Il e$t le premier d'une sérier d'autres cours 
qui auront lieu à Valtournanche, Cogne, Gres-
scney, Etroubles et dans d'autres centres de 
la Vallèe. 

AymaTilles 
Le jour 7 avril, la population d'Aymavilles 

et des environs, accompagna à sa dernière 
demeure M. Prosper Pellissier, decèdè à l'à-
ge de 64 ans. 

Homme travailleùr et courageux, il était 
un grand connaisseur du bétail. Ses con-
&eils étaient des plus appréciés d'autant plus 
qu'ils venaient d'un homme honnète et esti-
mé. 

Nous adressons nos condolèances à sa fa-
mille. 

Arvier 
Nous avons le regret d'annoncer le décès 

de M.me Martinet Lèonie survenu à l'àge de 
75 ans. C'est après son retour d'Amérique, où 
elle fut longtemps èmigrée, que M.me Mar­
tinet tomba malade et resta alitèe pendant 
.de longs mois jusqu'au jour de sa dispari-
tion. C'ètait une personne qui dèdia sa vie 
au travail et ne laisse que des regrets. 

Nous adressons nos sincères condolèances 
à sa famille et particulièrement à sa fille et 
à son gendre qui s^nt établis en Californie. 

Arpnll les et Kxeenex 
La route carrossable est arrivée à Arpuil-

les et bientdt elle arriverà auijsi à Excenex. 
On nous a dit que dimanche passe M. Sa-

vioz s'est vantè, dans un discours, d'avoir 
construit cette route. Qu'il sache que nous 
d'Arpuilles et d'Excenex nous savons très 
bien que cette route a été construìte par le 
Conseil de la Vallèe et gràce à l'autonomie. 
Ainsi nous voterons pour ceux qui, avec l'U­

nion Valdòtaine, ont lutté pour cette auto­
nomie non pas pour ceux qui s'approprient 
du mérite des autres. 

Ifns 
Tolasèche, un petit village en pierre grise, 

I)erché sur la colline de Nus, se sentait me-
nacè depuis quelques annèes par les eaux 
du Ru Dessert qui longe la còte, au- dessus 
du hameau. 

L'ancien canal ne tenait plus, l'éau s'in-
Sitrant dans la terre pouvait provoquer un 
éboulement qui aurait dévalé sur Ics maisons. 

Les consortisteS de Tolasèche s'adressèrent 
alors au Conseil de la Vallèe qui volut bien 
contribuer avec sollicitude à remettre à neuf 
l'ancien canal en.allouant la somme de 454.000 
lires. 

Aujourd'hui, merci à nos autorités, le vil-
Ipge dori tranquille à l'ombre des bruns 
chàtaigniers, et la rivière Dessert coule len-
tement dans son nouveau lìt pour répandre 
ses fraiches ondes parmi les vertes pousses 
d'avril. 

C. D. 

riiatiiion 
Le 17 avril à 16 heures est décédée Mada-

n\e Lonven. t^a.vle Barbe veuve 'Bot l̂n. à l*a.ee 
de 92 ans, atktès une longue vie ionie dédiée 
au travan et au sofn de sa familfe. C'est une 
be\e ftftuTe de iewwne vald&taine, pxoiondé-
menè aliaehée h son pays, qui àìsparalt. 

La Seetion de rUtifon V&ld6ta{ne adrefise 
ses vives condolèances ò son ftls M. Albert 
Bonin, à sa lamlUe et à tous ses parents. 

Perloz 
Le 14 courant a été bèni, au Sanctuaire de 

Notre Dame de la Garde, le mariage de la 
gentille institutrice Mademoiselle Lidia Gan-
dini de Asti, avec M. Domenico Maggi aussi 
d'Aasti. Depuis plusieurs annèes institutrice 
au chef-lieu, M.elle Gandini a su acquérir la 
sympathìe generale soit pour son zèle et son 
dévouement, soit par son amour pour notre' 
ps^s. Tout en n'ètant pas valdòtaine, elle n'a 
aucune honte à parler le patois (contraire-
ment à certaines de ses coUègues Valdòtaines). 

Avec le souhait qu'elle reste' encore long­
temps parmi nous, nous adressons à ce nou­
veau foyer tous nos voeux sincères de bo-
nheur et de prosperità. 

« « « 
Subitement, à l'àge de 68 ans, est dècédée, 

le 15 cburant. Madame Sophie Millesi née 
Crétaz. 

Femme pieuse et exemplaire, veuve de la 
guerre 15-18, elle supportait tonte douleur et 
adversité, ayant su faire de tous ses enfants 
des personnes très estimées. Ainsi à la fonc-
tion funebre il y a eu une affluence consi-
dèrable de personnes non seulement de Per-
Inz, mais aussi des paroisses environnantes. 

A toute sa famille éplorée, l'Union présente 
ses plus sincères condolèances. 

Coarmayear 
Le 21 du mois dernier est decèdè à Cour­

mayeur M. Salluard Cesar, àgé <^ 75 ans, 
emportè par une paralysìe cardiaqùe. C'ètait 
un homme très estimè de la population, tou-
jours prét à collaborer à toutes nos petites 
sociètès et consorterles. Il fit part de la So-
ciètè des Guides; ex-combattant et bon val-
dótain attaché à sa terre, à ses parents. Il 
était àussi l'homme de ccinfiunce de plusieurs 
familles propriétaires de villas dans notre 
commune. 

Les UniorJstes de Courmayeur, dont il é-
tait membre, présentent à sa veuve, M.me 
Louise, née Ottoz, à son frère Surpy, en 
U.S.A., et à tous les parents les condolèances 
les plus émues. 

B f o n a z 
Mardi 29 avril se sont dèroulèes les fune-

railles de M. Vaudan Michel, decèdè tragi-
quement à la «Cogne» par suite de l'èclat 
d'un gazomètre. 

Agé de 30 ans, M. Vaudan était frère de 
notre estimè syndic. La musique de la Co­
gne, les camarades de travail; groupés au-
tour du drapeau de la section des travail-
leurs, ont accompagné notre cher compatrio-
te à sa dernière demeure. 

iiarre 
Le jour de Pàques, dans l'après-midi, la 

musique de Sarfe au complet, a tenu à 
rajre, M. Bizel Gratien, à l'occasion de ses 
rendre un hommage à son Président hono-
60 ans. 

Tous les musiciens se rendirent à son do-
micile où un vin d'honneur fut servi et les 
meilleurs morceaux du répertoire furent e-
xécutés à la perfection sous la direction 
du Maitre Vallet. 

M. Pépellin, au nom du Président effectif, 
adressa à M. Bizel un petit discours de cir-
constance et les souhaits chaleureux de tous 
ses amis. M. Bizel, .èmu de cette manifes-
tation de sympathìe, exprima sa reconnais-
sance et fit une gènéreuse offrande pour l'a-
chat du drapeau social. 

Naturellement, la féte se termina aux ac-
cents de « Montagnes Valdòtaines » et dans 
l'enthousiasme general. 

La Sociètè remercie vivement toutes les 
personnes qui ont assistè à cette féte, et 
tout particulièrement, M. le Syndic Chamo-
nin, et souhaite à M. Bizel de nombreux anni' 
versaires comma celui-ci. 

Tprrès 
•Les va\d6ta\Tis et tous ceux. qui délendent 

l'autonomìe et une bonne aàministration, vo-
teront notre belle liste « Pro Verrès ». La 
vìctoire est assurée. 

Poi i t -KA- lHar l i i i 
La liste valdòtaine uPro Pont Saint-Martin» 

e«t celle qui s'est assurée toute la sympathìe 
de la population. Elle est formée des person­
nes les pls estimées du pays, auxquels ne 
fera defaut la confiance des électeurs. 

Vive la liste «Pro Pont Saint-Martin»! 

Datnt-niarlln-de-CorléanH 
La naissance d'un petit Pierre Georges est 

venue réjouir le foyer de M. Francois Garda. 
et de son épouse, née Arbaney Marie. 

Nos félicitations aux parents et voeux de 
prospérité au bébé. 

AGRIGULTEURS I 
Spécialité de faux pour les 
foins : " LA VALDÒTAI­
NE ,„ Téte de Ture, Le Coq, 
etc. Pierres à aiguiser extra, 
bergamasques. Ràteaux mo-
dèles locaux. Objets en fer 
en tous genres. Ustensiles 
pour les Arts et Métiers. 
Grand choix de Rasoirs, Ton-
deuses, Ciseaux, Couteaux de 
tous genres et formes. 

Chez n^^-EAN 
19, Rue Édouard Aubert (Croixde-Ville) 

Cabinet Vaiddtain 
de Radiologìe 
MÉDECINS CONSCLTANTS: 

Prof. Doct 6. M. REVI8LI0 
Prof. Doct E. ZAMBELLI 

de l'Uni versile de Turin 

Doct. E. CHANTEL 

Rue E. Aiibert, 49 - Tel. 31-95 

Sports Valdotains 
Parties Joaées le 14 Avr i l 

Sèrie A 
• 

Excenex-Allein 1.169-1.100; Gignod-Porossan 
1.034-933; Senin-Arpuilles 933-897. 

Sèrie B 

GROUPE B: Félinaz-Charvensod II 758-658; 
Charvensod I-Félinaz III 50-zéro; PoUein-Féli-
nàz II 50-zéro: É P ^ S 

Sèrie B "^s-

GROUPE C: AUein-Doues I 990-1002; Val-
pelline I-Valpelline III 702-615; Valpelline II-
Doues II 669-594. 

Sèrie A 
Excenex-Senin 1054-1?^'; Gignpd-Allein l«tOo-

1380. /--lif.-'''' "" '• 

GROUPE ii: Charvensod I-Féìinaz i r m-zà-
ro; FéliD . '-Pollein 563-425; Félinaz 'Fi-C —• 
vensod li d42-786. 

.' •• • • S è r i e B - -•' • •• ; 

G ^ : ; J I ^ C: Doues l-Valp-^TU^ i 50-zéro; 
A); ' >Doues n 7J8-663; Va') eìline Il-Valpoj-
lii n i 87S-b71, 

.•''Érte A , ,̂  ' 

•ÀimA %> .«fcn?» 14' Excenex 12; Ar; M«, 
6; Porossan ; iji^ì' ^o. 

^Mi'?« B 
Gr ^l/P£: \h C!ìarvor.,.ic-» V:. FéMni-c l iS-, 

Charveii^ocì II 10; Félinaz ^ . elhaa II, Pai-
lein 4. Y 

Sèrie B 
GROUPE C: lì^v^s 1 16; Valpelline II 14; 

Allein 12; Valpelline I, Ucuc^ TI 4; ValpiUlae 
n i zèro. . 

CLASSEMENT DEFINITIF 

Sèrie B 
GROUPE A: 

Chezallet L parties jouées 6, gagnées 6, p, 12 
Senin, par. jouées 6, gag. 3, perd. 3, p. 6 
Excenex, par, jouées 6, gag. 2, per. 4, p. 4 
Chezallet II, par. jouées 6, gag. 1, per. 5, p. 2 

Sèrie C 
GROUPE A: 

St-Martin, par. jouées 6, gag. 5, per. 1, p, 10 
Porossan, par. jouées 6, gag. 4, per. 2, p. 8 
Charvensod, par. jouées 6, gag. 3, per. 3, p, 6 
Chezallet, par. jouées 6, gag. 0, per. 6, p. 0 

Sèrie B 
GROUPE B: 

Allein I, par. jouées 6, gag. 6, per. 0, p. 12 
Allein II, par. jouées 6, gag. 3, per. 3, p. 6 
Ollomont, par. jouées 6, gag. 3, per. 3, p. 6 
Valpelline, par. jouées 6, gag. 0, per. 6, p. 0 

Valdotains ! 
Votez pour les hommes 

qui ont toujours défendu 
le pays! 

Votez 
la liste Valdòtaine! 

A V E N D R S (Roisan 7 km. d'Aoste) ferme 
pour entretien 4 vaches - maison rurale - nom­
breux fruitiers - . eau d'arrosage - bois à vo-
lontè, S'adresser Lettry Benoit, CHEZALLET. 

DIR. RESP. EMII^ PROMBNT 

Inotrlmerie ValdAtaln* - Aoste 

bbint Orttipidiiin AUiniiil Pi^intiis 

LAMARCA 
Siège: TURIN- Rue Nicola Fahrizi, 43 

Téléph, 77Ì-586-

H E R N I E 
L'ORTHOPÉDISTE 

re^olt tous les mardis de 9 à 13 heures 

A O S T E - A L B E R G O A L P I N O 

Soaffrants, uoulez-vous immobiliser votre HERNIE 

sans interrompre votre travail? 

Elle sera contenae rapidement si voas vous servirez 

du conlentìf I^ÀMARCA, enregistré par le « Presidio 

Medico Chirurgico dell'Alto Comm. Igiene Pubblica » 

sotti le N, UH 

V-*: •«. v„ 


